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Calevoet Bourdon : un quartier bruxellois sous pression

Préambule
C’est en juin 2009, à l’initiative du Gemeenschapcentrum Candelaershuys, qu’a eu lieu la première réunion 
concernant l’avenir du quartier Bourdon/Calevoet. La présence massive des habitants a démontré l’intérêt 
mais également la crainte que suscite le devenir incertain de ce quartier. Suite à cette réunion, il a été 
décidé, par plusieurs habitants, d’engager une réflexion globale sur le devenir urbanistique des lieux. Au 
vu de l’investissement nécessaire et de la complexité de la matière, les riverains, pour ce faire, ont fait 
appel à l’assistance de l’Association de Comités de Quartier Ucclois (ACQU) et d’Inter-Environnement 
Bruxelles (IEB). 

Durant une grosse année, le travail a été conduit de manière déterminante par un groupe d’habitants. 
Chacun y collaborant selon ses disponibilités, ses expériences, ses compétences et ses sensibilités. Le 
travail s’est basé sur deux types de démarches complémentaires : d’une part une prospection sur le terrain 
(sous forme de marches exploratoires notamment) et d’autre part un travail de réflexion et documentaire 
basé sur ce diagnostic de terrain. Les pouvoirs publics (tant régionaux que communaux), certains 
promoteurs, des commerçants, l’une ou l’autre entreprise locale ont également été concertés. L’élaboration 
de la présente publication a été conduite par un « comité de rédaction » constitué d’habitants.

Profitons en ici pour vivement remercier les personnes (Françoise, Sylvie, An-Mary, Hélène, Yvette) et 
les établissements ou institutions (Le Candelaershuys, la Roseraie, le Chalet, les Cafés « Le Silence » et 
« Le vieux Dieweg ») qui ont eu la gentillesse et l’amabilité d’accueillir nos nombreuses réunions.
 
Le collectif des habitants du quartier Bourdon-Calevoet.

Réunion du 22 mars 2010 au café « Le vieux Dieweg ». 
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1. Bourdon/Calevoet : une zone levier

Depuis de nombreuses années, il est question de 
restructurer et de rénover le lieu dit Bourdon-Cale-
voet. Ce vaste quartier, situé à Uccle, aux portes de 
Drogenbos, Beersel et Linkebeek, constitue assuré-
ment une zone moteur pour le développement de la 
commune voire de la Région. Ce ne sont pas moins 
de 14 hectares qui sont en cours d’urbanisation, en 
voie de l’être ou potentiellement constructibles. 

En 1997 déjà, la Commune d’Uccle, au sein du Dos-
sier de Base de son Plan Communal de Développe-
ment (PCD ; projet non abouti) reconnaissait la res-
tructuration de ce quartier comme faisant partie de ses 
orientations principales. Un Plan particulier d’Aména-
gement du Sol (PPAS E1) devait y être initié1. 

En 2002, plusieurs réclamants (dont la Commune 
d’Uccle) sollicitèrent auprès du gouvernement de la 
Région de Bruxelles Capitale (RBC), la reconnais-
sance d’une nouvelle zone levier dite «  Zone Ca-
levoet  »2. L’établissement d’un Schéma Directeur 

1	 Une tentative ponctuelle de planification avait déjà eu lieu en 
1993. La Plaine du Bourdon faisait initialement partie inté-
grante du périmètre du PPAS n°10bis (chaussée St Job).

2	  « Le concept de zones-leviers renvoie à la nécessité de 
mieux organiser l’intervention régionale et de mieux coor-
donner les interventions d’autres acteurs sur des espaces 
urbains qui, soit présentent une opportunité majeure pour le 
développement régional, soit nécessitent un effort - ponctuel 
ou durable - pour les tirer d’une situation jugée probléma-
tique. L’instrument de base qui organise la zone-levier est 
le schéma directeur. Il trace le contour précis de la zone et 
détermine les principales options d’intervention qui y seront 
développées, ainsi que les moyens requis. » Plus d’info : 
http://www.prd.irisnet.be/fr/trans/trans01.htm

aurait pu notamment «  prévenir le développement 
anarchique de cette zone » qui possède « de grands 
potentiels de développement ».

Las, plus de dix ans se sont écoulés sans qu’ 
AUCUNE POLITIQUE URBAINE, un tant soit peu 
cohérente, n’encadre la forte urbanisation du quar-
tier. Depuis lors une succession incessante de pro-
jets défile inexorablement au gré des desideratas de 
la promotion privée ou publique. In fine, le devenir du 
quartier n’est traité par les pouvoirs en place qu’au 
compte-gouttes via la délivrance ou non de permis. 

Les riverains refusent ce développement anarchique. 
Après avoir réclamé maintes fois, mais sans succès, 
l’élaboration d’un projet d’ensemble, ou du moins la 
réalisation d’une étude d’incidence globale, ils ont fi-
nalement décidé, tant bien que mal, d’évaluer eux-
mêmes la capacité d’accueil de leur quartier. Ce tra-
vail d’analyse et de réflexion, a abouti à la définition 
d’une série de recommandations, de propositions 
et de revendications adressées à tous les acteurs 
concernés par le devenir du quartier. Le présent do-
cument en constitue une synthèse.

Notons que la démarche répond aux désirs du gou-
vernement régional qui entend encourager, durant 
cette législature 2009-2014, la participation citoyen-
ne3 notamment à travers le développement du rôle 
des comités de quartier représentatifs et le renforce-
ment des mécanismes de concertation. 

Nous vous souhaitons une agréable lecture.

3	  Encourager la participation citoyenne. dans : Un développe-
ment Régional durable au service des Bruxellois. Accord de 
Gouvernement 2009-2014, Chapitre 7. Point 3.2.,12 juillet 
2009, p. 73.

Introduction
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2. Définition du périmètre
Carte en couleurs en fin de brochure

Le quartier Bourdon-Calevoet, tel que nous le considérons, s’étend le long du chemin de fer (ligne 124 
Bruxelles-Charleroi) approximativement depuis la rue des Bigarreaux jusqu’un peu avant la rue de Stalle. Ce 
périmètre correspond à la zone de « Mixité économique à affirmer » définie en 1997 par le Dossier de Base 
du PCD.
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Pour un développement 
cohérent du quartier
La plupart des demandes d’urbanisme et d’envi-
ronnement introduites au sein du quartier sollicitent 
l’obtention de nombreuses dérogations par rapport à 
la réglementation en vigueur (surtout en matière de 
gabarits et d’implantation). Il paraît donc manifeste 
qu’il existe un écart important entre les prescriptions 
réglementaires et les tendances actuelles de la pro-
motion immobilière. 

Le quartier manque clairement de lignes de conduite 
régentant son développement urbanistique. Cette si-
tuation est défavorable pour toutes les parties enga-
gées qui finalement gâchent leur temps (parfois des 
années), leur énergie et leur argent. Il est plus que 
temps d’en finir avec le flou urbanistique ambiant et 
cette tendance systématique au « dérogationisme ». 

Nous réclamons un OUTIL URBANISTIQUE RÉ-
GLEMENTAIRE pertinemment pensé et rédigé pour 
la situation particulière du quartier. Cet outil, éven-
tuellement un Plan Particulier d’Affectation du Sol 
(PPAS), doit s’inscrire dans le cadre plus général 
d’un PLAN COMMUNAL DE DÉVELOPPEMENT 
adopté par le conseil communal et approuvé par la 
Gouvernement Régional. 

Vu l’urgence de la situation, nous demandons que 
la commune et/ou la région détache un « AGENT 
DE DÉVELOPPEMENT » ou un « CHARGÉ D’ÉTU-
DE  » qui, en lien étroit avec l’élaboration de l’outil 
urbanistique réglementaire, servira d’interface entre 
les différentes personnes ou instances concernées 
(pouvoirs publics, riverains, usagers) et les diffé-
rentes problématiques à traiter (mobilité, économie, 
etc.).

Les thèmes à aborder :

•	 La reconfiguration de l’espace public et des pôles 
structurants.

•	 La circulation motorisée et le parking.
•	 Les transports publics et la mobilité douce.
•	 Le problème de la fragmentation des biotopes.
•	 La question de la gestion des « eaux ».
•	 Le maintien et la redynamisation de la mixité fonc-

tionnelle et sociale. 
•	 Le soutien de la population existante et l’accueil 

des nouveaux arrivants. 
•	 L’intégration des nouveaux projets  : Gabarits et 

typologies urbaines.
•	 Échéancier et moyens financiers nécessaires.

En l’absence d’une politique claire en matière d’amé-
nagement du territoire, les riverains risqueraient 
d’adopter une attitude intransigeante à l’égard des 
diverses dérogations sollicitées. 

Vue du carrefour du Bourdon en direction de Drogenbos. Depuis 
50 ans l’aménagement du quartier a évolué sur un mode anarchi-
que. Photo : ACQU septembre 2010.
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1. Circulation routière 
Trafic de transit et local

La circulation routière (surtout de transit) est LE point 
noir du quartier. Nous demandons une réduction 
drastique de la pression automobile locale. Une so-
lution miracle n’existe pas, c’est pourquoi plusieurs 
stratégies doivent être mises en œuvre de manière 
parallèle. 

Il s’agirait notamment de : 

•	 Décourager l’entrée de la Région Bruxel-
loise aux véhicules privés. Pour ce faire, il 
faut cependant que l’offre en transport public 
(trains, trams, bus) soit irréprochable et antici-
pe la demande ! Hélas, c’est encore loin d’être 
le cas. Aussi faut-il trouver une parade pour ne 
pas étrangler le secteur économique (commer-
ces et entreprises) surtout dans une commune 
périphérique telle que la nôtre.

•	 Aménager une station «  Car sharing  » 
ou «  Cambio  » à la hauteur de la gare de  
Calevoet.

Mobilité
Le quartier Bourdon-Calevoet, de par sa situation 
stratégique, constitue un pôle intermodal important 
(train/tram/bus/déplacement individuel) dont le nœud 
central se situe à la hauteur de la gare de Calevoet 
et de la Plaine du Bourdon. 

Vue de la chaussée d’Alsemberg depuis la 
gare de Calevoet en direction de Beersel. 

Même aux heures creuses le quartier reste 
fortement sollicité par la circulation automobile 

en grande partie de transit. 
Photo : ACQU septembre 2010.
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2. Transport public

Le train

La connexion la plus efficace entre le quartier Bour-
don-Calevoet et le centre ville reste la voie ferrée. La 
ligne Uccle-Bruxelles centre, à condition d’avoir de 
bonnes fréquences et un service ponctuel, constitue 
pour le quartier une excellente alternative au métro. 

Gare de Calevoet. Le train constitue pour le quartier une excel-
lente alternative au métro. Photo : ACQU, septembre 2010.

Nous insistons pour conserver depuis la gare 
d’Uccle Calevoet une CONNEXION VERS LA  
JONCTION NORD-MIDI. Nous demandons par 
ailleurs l’amélioration des fréquences aux heures 
creuses en vue d’inciter les navetteurs à utiliser da-
vantage le train. L’offre doit anticiper la demande 
d’autant plus que des milliers de nouveaux habi-
tants sont attendus.

Nous insistons pour que la gare de Calevoet gar-
de sa fonction originale, qu’elle ne soit donc pas  
vendue ! Il faut y CONSERVER UN SERVICE À LA 
CLIENTÈLE : un guichet et un chef de gare.
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Le tram et le bus

En ce qui concerne les trams et les bus, l’offre est peu 
efficace car les véhicules sont chroniquement pris 
dans les embouteillages. Il est par ailleurs impossi-
ble de leur réserver un site propre continu au vu de 
l’étroitesse de certaines voiries. Ce constat renvoie 
à la nécessité de réduire d’urgence la pression auto-
mobile locale. De manière générale il est demandé à 
ce que l’offre soit rendue plus attrayante (réduc-
tion des prix, limitation des « ruptures de charges », 
augmentation des fréquences…).

3. Déplacements piétons

Les déplacements piétons sont loin d’être encoura-
gés à l’heure actuelle. Pour réduire au maximum le 
recours à l’usage de la voiture, certains aménage-
ments sont essentiels en commençant par la réfec-
tion et l’élargissement de certains trottoirs critiques.

4. Déplacement cycliste

À l’instar du déplacement piéton, le recours au vélo 
n’est pas encouragé. Nous avons été déçus lors de la 
réfection récente de la rue du Château d’Or : aucune 
piste cyclable n’y a été intégrée. Pourtant cette voi-
rie est un trait d’union essentiel pour de nombreux 
itinéraires. Elle relie notamment différentes voiries si-
tuées en fond de vallée et constitue donc un parcours 
peu accidenté, idéal pour les cyclistes.

Nous demandons :

•	 L’installation d’une piste CYCLABLE EN « SITE 
PROPRE » LE LONG DE LA RUE DU CHÂ-
TEAU D’OR ainsi que le long de la RUE EGIDE 
VAN OPHEM.

•	 L’implantation d’une station « Villo » au pied de 
la gare de Calevoet.

•	 la réalisation sous peu de l’Itinéraire Cyclable 
Régional N° 7 (Beersel-centre ville). Celui-ci 
est prévu depuis plusieurs années et doit tra-
verser le quartier en suivant +/- le tracé de la 
chaussée d’Alsemberg.

Les déplacements 
piétons et cyclis-

tes ne sont pas 
encouragés dans 

le quartier. Se 
déplacer à pied de-
vrait pourtant, peu 
importe le motif de 

déplacement (cour-
ses ménagères, 

etc…), constituer 
un automatisme 

pour les trajets de 
courtes distances. 

Photos : ACQU, 
septembre 2010.
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Calevoet Bourdon : un quartier bruxellois sous pression

Le stationnement 
aux abords de la 
gare de Calevoet est 
fortement sollicité. 
Photo : ACQU mai 
2009.

5. Parking

Le Parking constitue un des problèmes majeurs du 
quartier. Partout, la demande en stationnement dé-
passe largement l’offre. Les abords de la gare sont 
fortement sollicités. Le long de certaines voiries, le 
parking a été supprimé afin de fluidifier le trafic, ceci 
au détriment des riverains. Rappelons que les com-
merçants réclament des emplacements réservés à 
leur clientèle et que la construction de parkings sou-
terrains en fond de vallée est tout a fait indésirable. 
Moins ou plus de parkings ? 
Un véritable dilemme !

Nous demandons que soit mis à l’étude l’avanta-
ge que pourrait constituer la réalisation d‘un petit 
parking public dans le quartier.

Nous demandons l’installation d’une zone « Par-
king payant » (excepté riverains) là où la deman-
de est la plus forte et la plus problématique.
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Les éléments structurants

1. « Structuration» du quartier

Le quartier Calevoet Bourdon est généralement 
considéré comme « déstructuré » comme manquant 
de cohérence. Cette affirmation est souvent prétex-
tée pour justifier la construction de grands ensembles 
architecturaux qui seraient censés y apporter une 
« restructuration » urbaine. 

En réalité, le quartier ne manque pas tant de cohé-
rence  : il se caractérise par le rythme d’un parcel-
laire en ordre continu ou semi-ouvert (enfilades de 
maisons) ponctué ci et là, par certains complexes 
d’origine industrielle. Le bâti est relativement bas ex-
cepté quelques immeubles à appartements qui ont 
tendance à vouloir grimper en hauteur. 

Certains terrains semi-sauvages peuvent paraître 
déstructurants pour les architectes et urbanistes. Ils 
sont au contraire souvent appréciés des riverains et 
des biologistes. 

La prétendue « restructuration » du quartier ne peut 
pas servir d’alibi à un « remplissage » architectural 
intempestif. 

2. L’espace public vécu 

Une des difficultés majeures dans la gestion des es-
paces publics est due à leur multifonctionnalité. L’es-
pace public accueille diverses fonctions (déplace-
ments, récréation, animations…) mais (…) constitue 
également un vocabulaire essentiel dans la lecture de 
la ville, par ses usagers, habitants ou touristes. Des 

grands axes, des perspectives particulières, la pré-
sence de monuments ou de statues, sont autant de 
points de repères et contribuent à l’image de la cité.

Pendant des décennies les voiries ont avant tout été 
considérées comme devant permettre aux automo-
biles de circuler de la façon la plus fluide possible. 
Cet « autosolisme » (…) a contribué à l’envahisse-
ment de l’espace public par la voiture au détriment 
de tous les autres usagers. Rendre l’espace public 
à tous, lui restituer sa convivialité (au sens strict du 
mot : capacité de permettre la vie en commun) sont 
des objectifs dans lesquels la commune d’Uccle s’est 
déjà engagée ces dernières années, et qu’il faudra 
poursuivre 

Plan communal de Mobilité d’Uccle. Dossier de base. 
1997, p.87

À l’image de cette déclaration issue du P.C.M. nous 
demandons, qu’à travers le futur outil urbanistique 
réglementaire appliqué au Quartier, une réelle atten-
tion soit donnée au traitement de l’espace public.

Inter-connectivité et praticabilité

L’inter-connectivité et la qualité des espaces publics 
hors voirie est importante pour redonner aux riverains 
l’envie de se déplacer dans leur quartier. C’est éga-
lement un facteur non négligeable pour favoriser la 
fréquentation des commerces locaux, des espaces 
récréatifs, etc. 
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Vue de la chaussée d’Alsemberg depuis 
la Plaine du Bourdon vers la gare de 

Calevoet. Le rythme du parcellaire et la 
succession des toitures à double versants 

donnent à l’ensemble une certaine 
cohérence et un dynamisme certain. 

Sur le côté gauche de la chaussée, se 
détache la frondaison boisée et semi-

sauvage du Keyenbempt. Photo : Sylvie 
Boucheny, août 2010.

Vue de la Plaine du Bourdon au 
mois de juin. Ce terrain bucolique 
est considéré urbanistiquement 
parlant comme étant une « friche » 
Photo : ACQU, Juin 2010.
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Or la plupart des trottoirs existants sont trop étroits et 
impraticables pour les personnes à mobilité réduite 
(PMR), pour les poussettes, les caddies, etc.

Nous demandons à ce que soit impérativement 
rénové, sécurisé, valorisé et augmenté l’es-
pace piéton et cycliste à travers l’ensemble du 
site. Cela afin d’encourager davantage les dépla-
cements non-motorisés de courtes et moyennes 
distances. 

Pour ce faire il est nécessaire d’AMÉLIORER 
L’INTER-CONNECTIVITÉ ET LA PRATICABI-
LITÉ DES ESPACES.

Vue de la chaussée d’Alsemberg depuis la gare de Calevoet 
vers la Plaine du Bourdon. L’étroitesse des trottoirs de cette voi-
rie est symptomatique d’une situation courante. Photo : ACQU 
septembre 2010.

Le sentier Jan van Nijlen permet de rejoindre depuis le haut de la 
chaussée d’Alsemberg (gare de Calevoet) la plaine du Bourdon 
(pied du pont du chemin de fer). L’accès à ce sentier pédestre 
n’est, dans son état actuel, pas très engageant. Photo : Georges 
Michel, avril 2010.
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La traversée 
des voies ferrées

Le quartier est fortement marqué 
par la scission de la chaussée d’Al-
semberg occasionné par le passage 
du chemin de fer. Le quartier en est 
dès lors réellement coupé en deux. 
Cette situation engage de nombreu-
ses implications négatives. 

Nous demandons impérativement 
que soit mise en œuvre une so-
lution concrète qui permette un 
franchissement du chemin de 
fer aisé, sécurisé et agréable 
pour tous les usagers  : cyclis-
tes, piétons, personnes à mobilité 
réduite (PMR), poussettes, etc.

Entrée d’un des 
deux passages 
sous-voies. Ces 
couloirs, seules 
liaisons entre les 
deux « rives » 
du quartier, sont 
sombres, peu 
engageants et non 
praticables pour les 
cyclistes, chaises 
roulantes et pous-
settes. Photos : 
ACQU, juin 2009 et 
septembre 2010.
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Les carrefours 
du Bourdon et du Dieweg/Calevoet

Nous insistons pour un RÉAMÉNAGEMENT DES 
CARREFOURS DU BOURDON ET DU DIEWEG 
à l’avantage des usagers non-motorisés.

La traversée piétonne (et PMR) du carrefour du Bour-
don est aujourd’hui tout à fait négligée. La mauvaise 
synchronisation des feux rend la traversée piétonne 
(et PMR) dangereuse. 
La traversée cycliste n’est pas signalée ni balisée et 
constitue un véritable danger pour tous les usagers. 

La situation du Carrefour du Dieweg (Dieweg-Alsem-
berg-Engeland-Gare de Calevoet) est similaire. La 
situation risque de se compliquer davantage avec le 
percement futur de la rue du Wagon. Il faut profiter des 
travaux futurs pour repenser l’entièreté de cet espace 
public y compris le franchissement du chemin de fer. 
La création d’ « oreilles4 » pourrait servir utilement les 
tavernes implantées aux angles des voiries.

4	  Est appelée « oreille » une excroissance, un élargissement 
du trottoir aménagé souvent aux angles des rues. Ce type 
d’aménagement permet de sécuriser et de rendre plus 
confortable la traversée piétonne. Dans certains cas lorsque 
l’oreille est suffisamment vaste elle peut également accueillir 
une extension en extérieur d’une activité commerciale (éta-
lage) ou Horeca (Terrasse). 

3. L’espace public perçu 

Si, aux yeux des habitants, l’aspect semi-sauvage de 
certains espaces ne porte pas nécessairement pré-
judice à la qualité du paysage, certaines installations 
ou constructions sont au contraire dépréciées  : les 
baraquements du cirque (temporaire), la station ser-
vice Texaco, l’immeuble années ‘60 de 4 étages à 
l’angle des chaussées d’Alsemberg et de Drogenbos 
ou encore les nombreux panneaux publicitaires flan-
qués au pied du chemin de fer. 

Les jugements esthétiques et visuels, malgré 
leur subjectivité, participent à la manière de vivre 
son environnement, son quartier. Nous deman-
dons qu’il en soit tenu compte particulièrement 
lorsqu’un même jugement est partagé par un 
grand nombre de riverains.

Il serait par exemple judicieux de prévoir l’intégration 
architecturale de la station service Texaco dans la 
restructuration du site Illochroma prévue par le PPAS 
66 en cours d’élaboration. La station service Texaco 
est particulièrement peu appréciée. Ce bâtiment, 
archétype de la station service autoroutière, est im-
planté au pied de la Plaine du Bourdon sans aucune 
recherche d’intégration mais avec une nette volonté 
de visibilité (couleur rouge, enseigne, panneau publi-
citaire, drapeaux, etc.). Nous demandons également 
le retrait des panneaux publicitaires intempestifs 
placés aux abords du pont du chemin de fer. 

Il faut profiter des aménagements en cours pour 
adapter certaines situations dépréciées.
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Les lieux fortement fréquentés par la circulation automobile et qui présentent quelques espaces non-habités ou quelques murs aveu-
gles ont tendance à être envahis par la publicité. C’est le cas des pieds du viaduc du chemin de fer. Photo : ACQU, septembre 2010.

Les carrefours du Bourdon et du Dieweg ressemblent 
à de véritables mers d’asphalte. Ils constituent pour-
tant des points de repères essentiels pour le quartier. 
Ils participent notamment à son image de marque. 

Nous demandons le réaménagement des carre-
fours du Bourdon et du Dieweg afin de leur don-
ner un minimum de « convivialité ». 

L’implantation de la gare de Calevoet au 19ème siècle 
est à la base du développement du quartier. Encore 
aujourd’hui la gare constitue le centre névralgique de 
tout un périmètre.

Nous demandons la RECONNAISSANCE PA-
TRIMONIALE DE LA GARE DE CALEVOET et 
de ses dépendances.
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Les abords de la gare 
de Calevoet du côté de 
la « rive » Est. Photo : 
ACQU mai 2009.

Carrefour du Bourdon et à l’arrière-
plan la station service Texaco. 

Photo : ACQU mai 2009.
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Rue Zandbeek. Une bonne intégration n’est pas tant liée 
au « style » architectural d’un projet mais davantage dans 
le dialogue que ce projet entretient avec le milieu dans 
lequel il s’intègre. La présente réalisation de la rue Zand-
beek a réussi à tirer parti d’un décalage présent au sein de 
l’alignement des façades de la rue. Les lignes « contem-
poraines » du projet marquent d’autant plus la charnière 
que constitue cet édifice. Photo : ACQU septembre 2010.

Le bâti

1. Intégration des nouveaux projets 

Tout nouveau projet doit s’intégrer à l’environnement 
dans lequel il s’inscrit. Il peut éventuellement s’en dé-
marquer à condition que cela constitue une plus-value 
pour le quartier et non pas seulement pour le projet 
lui-même. Notons encore que la structuration d’un îlot 
n’est pas dépendante de la hauteur des édifices. 	

Afin de garantir une cohérence visuelle et spatiale 
au quartier, nous demandons que soit imposée aux 
maîtres d’œuvres la justification de leurs projets 
(forme et esthétique) en fonction des données tan-
gibles préexistantes. Ce justificatif devrait être pré-
sent dans le dossier de demande.

2. Densification 

On met volontiers en avant le caractère durable des 
gros projets immobiliers dans la mesure où ils intè-
grent le principe de « densité ». La densité obtenue 
en « ville » (Uccle) constituerait autant d’espace sau-
vegardé à la « Campagne » (périphérie). Il faut re-
lativiser cette théorie puisqu’à Bruxelles, la véritable 
communauté urbaine déborde largement des frontiè-
res administratives. Par ailleurs, il n’existe pas de vé-
ritables accords en matière de planification entre les 
trois régions de notre pays. 

Opérer une densification en fonction de coefficients 
abstraits est aventureux  : la législature précédente 
nous avait promis 5.000 nouveaux logements publics 
en 5 ans. Moins de mille ont finalement été réalisés. 
L’actuelle législature se rejoue des chiffres puisqu’el-
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le se promet (sans risquer d’échéancier cette fois-ci) 
d’atteindre 15% de logements publics par commune. 
Or, Uccle n’en compte pour le moment même pas 
5%5. La commune d’Uccle elle aussi affectionne les 
chiffres. Depuis les années 1990, son objectif est 
d’atteindre (coûte que coûte ?) les 80.000 habitants. 
En 2008, la population communale atteignait quasi 
les 77.000 habitants. 

Nous demandons que la densification du quartier 
soit réfléchie et réalisée en fonction de critères de 
capacités d’accueil et de qualité de vie et non pas 
en fonction de concepts ou de coefficients théori-
ques et inspirés.

3. Durabilité

Une attention particulière doit être portée sur les 3. 
bâtiments afin qu’ils s’alignent sur les normes les plus 
poussées en termes de qualités techniques et envi-
ronnementales (isolation acoustique et thermique 
performantes, récupération des eaux, matériaux du-
rables, écologiques et de provenance locale, réduc-
tion de la pollution de l’air ambiant, etc.), d’habitabilité 
ou d’intégration paysagère. 

Le quartier Bourdon-Calevoet, contrairement à 
d’autres quartiers bruxellois fortement urbanisés, a la 

5	  La région table sur 15% de logement social pour chaque 
commune. Un projet chimérique pour Uccle qui compte +/- 
1634 logements (1997) ce qui ne correspondrait qu’à +/- 5% 
du secteur résidentiel dans la Commune. En comptabilisant 
les +/-200 nouvelles constructions prévues ou en cours de 
construction dans notre quartier on arrive à moins de 1900 
logements ce qui augmente seulement de 1 % la part du 
logement social à Uccle. Pour arriver à 15 % Uccle devrait 
construire 3000 nouveaux logements. Ce ne sont pas non 
plus les quelques logements prévus sur le plateau Avijl ou 
encore ailleurs qui permettront d’arriver à un tel pourcentage. 

chance de disposer de nombreux terrains vierges sur 
lesquels ont été développées des expériences écolo-
giquement et socialement enrichissantes : composta-
ge, potagers collectifs, etc. Quelle place ces aména-
gements offrent-ils aux futurs nouveaux arrivants ?

4. Gestion de l’Eau 

Vu les inondations répétées qu’ont connues les im-
meubles du quartier situés en fond de vallée (Chaus-
sée de St Job, Plaine du Bourdon, chaussée de 
Drogenbos, etc.), il est fondamental qu’une politique 
stricte en faveur d’une gestion pertinente des eaux 
soit poursuivie. 

Le retardement de l’évacuation des eaux de pluies 
vers le réseau d’égouttage via différentes techniques 
(citernes, toitures vertes ou bassins d’orages) doit 
être intégré dans chaque nouveau projet. 

La diminution des eaux usées rejetées à l’égout 
(système séparatif des eaux, infiltrations dans 
la nappe ou déviation vers le Geleytsbeek, la-
gunage) permettrait également d’améliorer le 
bon fonctionnement des stations d’épuration 
(non dilution des eaux à traiter) tout en ayant un  
impact positif sur l’environnement (cycle de l’eau, 
lagune permettant le développement d’une biodiver-
sité, etc.).Une bonne gestion de l’eau est garante 
d’un développement durable et d’une diminution des 
risques d’inondation.

Malgré les possibilités offertes par les technolo-
gies actuelles, nous demeurons défavorables à la 
construction en sous-sol (parkings, etc.) dans la val-
lée du Geleytsbeek. Les fonds de vallées constituent 
des points de concentration des eaux de surfaces et 
eaux souterraines. Le sous-sol doit y être préservé le 
plus possible de tout obstacle artificiel.
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Les travaux menés par l’IBGE sur la Plaine du Bourdon ont pour 
objectif d’offrir au Geleytsbeek un futur lit à ciel ouvert à travers le 
site. Sur la rive droite sera aménagée la « Promenade Verte », la 
rive gauche accueillera un complexe immobilier (voir carte en fin 

d’ouvrage : projet 8). Photo : ACQU, septembre 2010.

L’habitat

1. Logement 

La très médiatisée crise du logement en région 
Bruxelloise concerne principalement le secteur dit 
«  social  ». L’envolée des prix de l’immobilier, cou-
plée à la paupérisation d’une frange importante de la 
population, fait qu’il devient en effet de plus en plus 
difficile pour beaucoup de familles de se loger correc-
tement à un prix raisonnable dans le secteur privé. 
C’est la raison pour laquelle il existe aujourd’hui une 
forte demande d’accès au logement « social ». 

Hormis cette crise particulière, est-il bien nécessaire 
de vouloir densifier davantage puisque le problème 
réside surtout dans l’accès financier au logement ? 

Considérant la cité sociale existante (Cité du Melk-
riek : qui va être rénovée) et les nouveaux logements 
prévus (de qualité), le quartier Bourdon-Calevoet 
sera finalement relativement bien pourvu en loge-
ments publics (+/- 450 logements). 

Fondamentalement, les habitants ne s’opposent pas 
à la construction de nouveaux logements publics 
dans leur quartier. Par contre, ils sont soucieux de 
préserver une certaine qualité de vie, tant pour eux 
que pour leurs futurs voisins. Ils s’inquiètent à juste 
titre de la gestion future de ces nouvelles structures 
et souhaitent vivement que les pouvoirs publics pren-
nent en compte les aspects sociaux afin de garantir 
un accueil, un encadrement et des services adaptés 
aux besoins de cette nouvelle population (accueil so-
cial, maison de quartier…)
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3. Protection des habitants actuels

Il faut rester attentif à ce que LA TRANSFORMA-
TION PROJETÉE NE SE FASSE PAS UNIQUE-
MENT À L’AVANTAGE DES NOUVEAUX ARRI-
VANTS.

Pour se projeter dans l’avenir, le quartier ne peut 
pas renier les valeurs d’usages que ses habitants et 
usagers y ont construites avec le temps. La transfor-
mation anarchique actuelle a tendance à engendrer 
un sentiment de malaise qui risque d’aboutir à une 
fuite massive des habitants (nombreux sont ceux 
qui pensent déjà à l’éventualité de vendre et de dé-
ménager !). 

Un tel scénario serait évidemment un échec total 
en matière de politique urbaine et à l’antipode des 
objectifs de développement durable défendus par la 
Région Bruxelloise, son PRD ainsi que la déclaration 
gouvernementale de l’été 2009.

Fresque-trompe l’œil et jardinière 
au numéro 67 de la Rue Zand-

beek. Un peu partout au sein du 
quartier des détails de tous types 
illustrent l’attachement des habi-

tants à leur environnement. 
Photo : ACQU, septembre 2010.

Une tour de logements 
(Ca. 1960) ponctue le 
centre de la cité du Melk-
riek. Le reste est amé-
nagé selon le modèle de 
la « cité-jardin ». Photo : 
ACQU, septembre 2010.

2. Accueil des nouveaux arrivants

Nous suggérons que soit distribué aux futurs nou-
veaux habitants du quartier un «  WELCOME 
PACK » afin de promouvoir les services et facilités 
du quartier : l’offre commerciale, culturelle, sportive, 
l’offre en transport public, la promotion des Itiné-
raires Cyclistes Régionaux (ICR) via la distribution 
d’un plan cycliste, etc. 

Nous demandons à ce que l’arrivée de nouveaux 
habitants s’accompagne d’une VALORISATION 
DES POSSIBILITÉS D’ACCUEIL (INFRASTRUC-
TURES) DU QUARTIER.
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Environnement naturel

1. Espaces verts et biodiversité 

L’abandon du projet de RING sud, a laissé dans le 
quartier de nombreux terrains en état de « friche ». 
Souvent la nature y a repris ses droits. L’avenir de 
ces terrains reste incertain. 

Nous demandons et nous insistons pour que soit 
protégée l’entièreté de la zone verte (état de fait) du 
Keyenbempt (terrain de l’école de secrétariat, etc.).

Ceci afin d’éviter le morcellement de l’équilibre éco-
logique qui s’est établi sur ce site et qui dépasse lar-
gement le seul périmètre administratif actuellement 
protégé. Idéalement, la parcelle «  Coba-Pauwels  » 

située le long de la chaussée d’Alsemberg, devrait 
être sauvegardée comme zone-refuge non accessi-
ble à la population. 

Afin d’être cohérent, il s’agirait également de proté-
ger l’exceptionnelle «  bande verte  » semi-sauvage 
qui court depuis l’institut Pasteur et le Kauwberg vers 
le Keyenbempt en passant par le plateau Engeland, 
le Kinsendael et la plaine du Bourdon. La dégrada-
tion et la fragmentation de l’habitat sont parmi les 
principales raisons de l’appauvrissement de la 
biodiversité en Région Bruxelloise. 

Enfin, nous demandons de traiter les «  espaces 
verts ponctuels » non pas selon une approche pu-
rement paysagiste mais systématiquement en tant 
que biotope.

Chaussée d’Alsemberg 
depuis la Plaine du Bour-
don vers la gare de Cale-
voet. À gauche la parcelle 

boisée appelée « Coba-
Pauwels » où la SFAR 

projette la construction de 
87 logements « publics ». 
Photo : Sylvie Boucheny, 

Aout 2010.
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1. Les espaces récréatifs 

Si le quartier dispose de nombreux espaces récréa-
tifs, principalement situés au sein des espaces verts, 
les plaines de jeux pour la petite enfance sont peu 
nombreuses. Seule la rue du Zandbeek dispose 
d’une telle infrastructure mais son accessibilité est 
aléatoire. 

Nous demandons des espaces de jeu en suffi-
sance pour la petite enfance.

2. Infrastructures culturelles 

La centralité et le potentiel de la Plaine du Bourdon 
fait que ce site se prêterait bien à l’implantation d’une 
structure destinée à l’organisation de manifestations 
diverses à caractère social. Il pourrait s’agir d’un  
cinéma de quartier ou de toute autre initiative créa-
trice d’un dynamisme socio-économique. 

Nous demandons que soit étudiée l’opportunité 
que constitue la Plaine du Bourdon pour y établir 
un espace voué à la culture et au divertissement.

Infrastructures socioculturelles et économiques

Vue du Cirque Pauwels sur la Plaine du Bourdon. Avec le départ du cirque Pauwels, la Roseraie demeurera la seule infrastructure 
culturelle et de loisirs dans le quartier. Photo : ACQU octobre 2009.
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3. Enseignement/éducation/gardiennage 

Malgré une offre scolaire uccloise deux fois plus éle-
vée par rapport au nombre d’Ucclois en âge d’être 
scolarisé6, on remarque (enquête succincte de juin 
2010) que la plupart des écoles du quartier (et des 
environs immédiats) ne peuvent répondre positive-
ment à toutes les demandes d’inscription. L’arrivée 
des nouveaux habitants ne fera que rendre plus criti-
que cette situation.

6	 De nombreux enfants non-Ucclois sont scolarisés à Uccle. La 
réputation des institutions scolaires ou leurs spécificités expli-
quent cette situation. 

La création de classes supplémentaires pourrait être 
envisagée comme solution. Cependant, vu le contex-
te ucclois particulier, il semble surtout important, dans 
la mesure du possible, de privilégier l’inscription des 
enfants riverains dans les écoles et les crèches. Cela 
aurait l’avantage de répondre prioritairement aux 
besoins locaux et de réduire les déplacements de  
transit.

Notons que le quartier est dépourvu d’établisse-
ment secondaire francophone (hormis l’école Juive 
Ganenou). Ce manque mériterait d’être comblé car 
UNE OFFRE SCOLAIRE COMPLÈTE AURAIT LE  
MÉRITE DE STABILISER LES POPULATIONS.

Ecole com-
munale de 
Calevoet. 
Photo : ACQU, 
mai 2009.

bourdon 4.indd   23 23/09/10   10:31:22



24.

Calevoet Bourdon : un quartier bruxellois sous pression

4. Les activités économiques

Nous demandons que soit respecté le caractère 
mixte du quartier défini par le PRAS. Une politique 
d’accompagnement, de MAINTIEN et de REDYNA-
MISATION DE L’ACTIVITÉ ÉCONOMIQUE est es-
sentielle. Ce propos pourrait constituer une partie 
importante de la mission de l’AGENT DE DÉVE-
LOPPEMENT.

Commerces et services de proximité

La situation commerciale du quartier est relativement 
fragile et en déclin depuis de nombreuses années. 
Dans ce secteur où la mobilité pose de graves pro-
blèmes, il faut à tout prix éviter de basculer dans de 
l’attractivité commerciale supra-locale. L’implantation 
d’une éventuelle galerie commerciale au Bourdon est 
ainsi tout a fait indésirable. Au contraire, il est impor-
tant de redynamiser l’offre existante du commerce de 
proximité.

1950 1969 1997

Les trois figures ci-dessous représentent la 
densité commerciale du quartier Bourdon-
Calevoet en 1950, en 1969 et en 1997. 

En dehors de la réduction du nombre de 
commerces, on remarque le scindement du 
noyau commercial en deux pôles : Il n’existe 
aujourd’hui plus de continuité physique en-
tre les commerces du Bourdon et ceux si-
tués autour de la gare de Calevoet. Depuis 
1997, le déclin commercial du quartier s’est 
encore accentuée. 

Source : IGEAT 2005 (Annuaire du commer-
ce et de l’industrie de Belgique Mertens et 
Rosez (1950, 1969), Sitex (1997)).
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Différentes questions doivent être élucidées :

•	 L’arrivée de nouveaux habitants est positive 
pour redynamiser le commerce. Comment 
cependant arriver à « fidéliser » cette nou-
velle clientèle ?

•	 Comment assurer un équilibre entre le 
noyau commercial du Bourdon et celui situé 
aux abords de la gare de Calevoet ? 

•	 Quels types de commerces pourraient com-
pléter de manière positive l’offre commer-
ciale actuelle ? 

•	 La création d’un marché couvert (un marché 
hebdomadaire mais pas un centre commer-
cial !) pourrait éventuellement constituer un 
facteur de redynamisation du noyau com-
mercial existant. Le site « Illochroma » peut-
il servir d’emplacement judicieux ? 

•	 A quel point le modèle commercial tentacu-
laire (étalement commercial le long d’une 
voirie) que représente la Chaussée d’Al-
semberg est-il soutenable à moyen et long 
terme ? 

•	 Mobilité : A quel point la question du station-
nement est-elle un facteur de survie pour le 
commerce de proximité  ? Quelles options 
mettre en œuvre afin de faciliter les livrai-
sons  (accessibilité et déchargement) tout 
en générant le moins de nuisances possible 
pour les usagers et riverains ? 

•	 Une POLITIQUE DE REVITALISATION COM-
MERCIALE nous paraît indispensable. 

•	 La réalisation d’un AUDIT COMMERCIAL peut 
dans ce sens être bénéfique (appliqué non pas 
seulement aux commerces en particulier mais 
à la situation générale du quartier).

•	 L’IMPLANTATION D’UN COMPLEXE DE 
TYPE GALERIE COMMERCIALE EST tout à 
fait INDÉSIRABLE pour le quartier.

L’implantation d’une petite librairie (journaux, etc.) serait la 
bienvenue pour redynamiser le noyau commercial du Bourdon. 
Photo : ACQU septembre 2010. 
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Entreprises

Contraintes au déménagement, de plus en plus de 
PME du quartier quittent Uccle en raison de leur inca-
pacité à y trouver de nouveaux locaux à un prix sou-
tenable. A l’opposé des espaces de bureaux restent 
inoccupés. Il est urgent de résoudre cette inéqua-
tion entre l’offre et la demande au risque de voir 
la situation se détériorer encore davantage. Ce point 
délicat pourrait faire partie de la mission de l’Agent de 
Développement. 

Le site « Illochroma »

Les PME implantées sur le site d’activité « Illocroma » 
(100 rue du Bourdon) constituent actuellement déjà un 
pôle « fédérateur d’emploi ». Le développement futur 
de ce secteur est non négligeable pour la commune 
d’Uccle. Côté Plaine du Bourdon, l’implantation d’un 
projet tourné vers la population (« halle marchande, 
marché couvert, cinéma/théâtre de quartier…) aurait 
l’avantage de répondre à la volonté de forte mixité 
défendue par le PRAS. Osons dans ce quartier un 
projet VOLONTARISTE et NOVATEUR.

Nous insistons pour que le terrain «  ILLO-
CHROMA » demeure un SITE D’ACTIVITÉ voué 
en grande partie aux petites et moyennes entre-
prises. La part du terrain tournée vers la Plaine 
du Bourdon (rue du Château d’Or) pourrait ju-
dicieusement accueillir une activité culturelle 
ou de loisirs adressée à la population.

Vue du site « Illochroma » tourné vers 
la rue du Château d’Or et la Plaine du 
Bourdon. Photo : ACQU septembre 
2010.
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Conclusion
Le quartier Bourdon-Calevoet est à l’aube d’un avenir incertain. Actuellement en pleine transformation, son 
devenir dépendra fortement des politiques urbanistiques qui seront choisies. 

Cité dortoir parsemée de bureaux vides ? Quartier paralysé par un trafic omniprésent ? Activités économiques 
moribondes ? Ou au contraire, un quartier à la mixité fonctionnelle, générationnelle et sociale garanties ? 
À l’heure actuelle, tout est encore possible. Mais il y a urgence !

L’opportunité d’aménager la zone dans une démarche de ville durable est réelle. Pour ce faire, nous insistons 
pour que l’aménagement des lieux soit garanti au travers d’un schéma directeur et que celui-ci soit entre 
autre basé sur une participation citoyenne qui se profile dans la continuité du présent document.

Offrons au quartier Bourdon-Calevoet une mixité de fonctions, une mixité de populations, des transports en 
commun performants, la préservation de la biodiversité et la mise en valeur des espaces naturels.

La ville n’est pas seulement l’endroit où l’on travaille et où l’on dort, la ville est surtout un lieu de vie, de 
rencontre, d’action, de participation et de créativité  ; une organisation vivante où chacun peut trouver sa 
place et y laisser éventuellement son empreinte, y projeter ses rêves d’avenir.

Calevoet Bourdon : un quartier bruxellois sous pression

27.
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Projets actuels
9. « Bourdon » 
68 logements « moyens » et « sociaux ». 38 emplacements 
de parking. (A l’enquête bientôt : Automne 2010 probable-
ment).
10. « Le clos de Calevoet » 
719m2 de bureaux (7 unités) ; 1731m2 de commerces (3 
unités) ; 81 emplacements de parking (en partie prévus pour 
desservir la gare SNCB Uccle Calevoet). Architecte DE-
BLOOS.

Projets potentiels
11. « Illochroma » 
Terrain constructible de +/- 4Ha. Il a été évoqué un premier 
projet prévoyant notamment 10.000m2 de commerces ; 900 
places de parking… (information non vérifiée). La commune 
d’Uccle a entamé l’élaboration d’un Plan Particulier d’Affecta-
tion du Sol (PPAS) pour cette zone et ses abords directs. 
12. « Les Hauts Prés prolongement » 
+/- 1.5Ha. Ancien terrain de Sport et anciennes industries 
situées en zone constructible (forte mixité). Une demande 
de démolition pour les immeubles industriels a été déposée. 
L’enquête publique est en cours (septembre 2010).
13. « Anciens entrepôts Van Linthout »
Ce vaste immeuble industriel est propriété de l’auteur du pro-
jet n° 7 et 10. Les cartons de son architecte (Ph. DEBLOOS) 
nous réservent certainement des surprises pour cet ensemble 
(une maison médicale serait à l’étude).
14. « Home Brugmann » 
L’immeuble n’étant plus aux normes, le déménagement de 
cette institution serait prévu (vers le n°15). Quel avenir réser-
ve-t-on pour l’immeuble lui-même et son site ?

Autres terrains constructibles
11. & 16. Deux parcelles en lisières du Keyenbempt 
(+/- 3Ha). Ces terrains, quoique partiellement construits, font 
partie intégrante de la zone boisée du Keyenbempt. Le PRAS 
les affecte en zone d’intérêt collectif ou de service public 
(zone bleue).

Avis favorables
1. « Les Hauts Prés d’Uccle » 
145 logements de 2 à 3 chambres, 6 maisons unifamiliales, 
Commerces (656 m2 *) et bureaux (3.425 m2 *). Evolution du 
projet : En cours de construction. Parking : 196 emplace-
ments voitures + 12 emplacements motos.
2. « Faz & Farm » 
Ensemble de 3 immeubles (101 logements) reliés par un 
vaste sous-sol commun (caves et garages) organisé autour 
d’une pièce d’eau et au sein d’un aménagement paysager. 
110 parkings en sous-sol + 21 emplacements visiteurs à 
l’extérieur. Architecte DEBLOOS.
3. Prolongement et élargissement de la rue du Wagon :
14m de largeur, 47 emplacements de parking le long de la 
voirie. Objectif : Desservir un projet immobilier situé en inté-
rieur d’îlot (Faz&Farm).
4. « Roseau » 
7 logements, 11 emplacements de parking en sous-sol.
5. « Kinderverblijf Horzel » 
Agrandissement d’une crèche de 36 enfants à 75 enfants. 
Pas de stationnement prévu !
6. « Alsemberg » ou « Coba Pauwels » 
87 logements (moitié sociaux, moitié « moyens ») + 3 salles 
multifonctionnelles. 65 emplacements de parking. 

Avis favorables sous « fortes » conditions
7. « Van Linthout » 
Maison de repos et de soins : 239 chambres. 53 emplace-
ments de parking. Le projet repasse à l’enquête actuellement 
(septembre 2010). Architecte DEBLOOS.
8. « Château d’Or » 
Crèche de 20 enfants , 248m2 de Bureaux, 354m2 pour acti-
vités productives : 354,4m2 ; Maison de repos et de Soins de 
150 pensionnaires,77 logements.123 emplacements de 
parking. 

Liste des projets en cours, futurs et potentiels
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